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Camoifta los lumièf e>

D m  h  nit ài 15 u  

16 déccabre, le 

CAM OUFUGE ABSOLU 

EST OBLIGATOIRE 

de 17 h. 53  à 9  b. 40

mai« des tickets sont «More «n 
▼ente su café Pandore on fl. ni« de 
Toulouse, ou eneore Tl rue de 
France.

.( U  VEUVE JOYEUSE » 

AU GRAND THÉATRE
Une très nombreuse «laistano» a 

prts plaisir à aller applaudir di
manche la troupe OelmuU«. dans 
les deux reprisentathna de c La 
Veuve Joyeuse » qui brave le temps 
et les auvres rivales.

Le cbarme de la musique de 
Franz Letaar n'est pas étranger à 
ce succès et on peut même aifir-

A TRAVERS LA ïlUE “■H  I R M I b n «  W t  l l h U  Dgns le rôle du prince Danilo.
on pùt apprécier non seulement le 
pand talent de comédien de M. 
Mlmulle. dont le naturel (ut parti
culièrement remarqué, mais ausal

Suite fichense d’ua bail froid
Dimanche soir, vers JO h. 30. 

les tervicw de poiice éuient avertls| 
par des gsrdes (ils qu'un homme 
venait de tomber dans le canal au 
Pont de Couteaux. Des agents (ti
rent envoyés sur les lieux et à leur 
arrivée, ils consUtèrent que la vk- 
time qui eUit’ en complet éut 
d'ivrease. avait été repéchee par 
plusieurs personnes. Invité à décli
ner son Identité. 11 re(usa de com- 
uniquer sea renseignements aux 
policiers qui. »ns plus attendre, le 
conduisirent devant M. le Commis
saire de police de permanence 
L'Ivrogne (ut ensuite conduit au dé
pôt de sûreté en attendant son re
tour à de meilleurs sentiments.
LES BRISEl'KS DE VITRINES 

\ L'ŒITVBE 
Depuis quelques jours, les bri

seur» de Vitrines recommencent i  
vme cadence e(freinée leurs exploiU 
nocturnes, que c'est toujours à la 
faveur de l'obacunté qu'lls commet- 
tentï:. Au cours de la nuit de same
di à dimanche, ils brisèrent particu
lièrement les gisces des magasins 
de la rue de Lannoy. Cest ainsi 
que des plaintes furent déposées 
par M. Jacques Torclc. »  ans. phar
macien au n. 41« ; M. Msrcel Le
roy. 35 ans. boucher au 284 : Mme 
E. De Honcic. épouse Van den Buss- 
che. 82 ans. bouchère, au 280 ; M 
Léon Edon. chemisier, au 28. Des 
enquêtes sont ouvertes et la sûreté 
recherche les amateurs de tapage 
nocturne et de bris de clôture.

LES .\BSENTS 
ONT TOVJOl'BS TORT 

L'autre nuit, des combrioleurs 
se sont introduits dans immeuble 
portant le n. 34 de la rue Ernest- 
Meschaert et dont le propriétaire 
est actuellement absent. C'est en 
venant en cet endroit, que l'oncle 
M Caries Lonnier. 65 ans. 12. ave
n ue  S im o n«, m. Lu Madeleine, cons
tata le méfait. Ne sachant ce iiui 
a pu être enlevé, il n'eut dautre 
ressource que d'svertir la police qui 
a ouvert une enquête.

TROP TARD 
Pour ne pas avoir fermé son êU- 

blissemcnt à l'heure fixée. Mme Le
febvre. née Florquin, 37 ans. débi
tante. 248. rue de Lannoy. a (ait 
l'objet d'un procés-verbaL

Grand Théâtre de Roubaix
OIMANCHC 11 O IC IM B R I

Maâléfii

Soirée à 18 h. 30

F R A S Q U I T A
opérette en trolf »ett 

Musique de Franz LEHAR 
Location ouvert« de 9 à 19 h., au 
Café tfu Théâtre. • Télé t MI.M
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son organe puissant et bien posé 
M. P.Bonami remporta dans le rôle 
de • CamiUe Coutancon i un suç
ote flatteur, mais mérité, tandia que 
le publlc prenait grand plaisir à 
entendre MM. Thuleau (Popo(i) et 
Temay (Vlgg) ; Minia Palmléré 
était Mlle H. Germain, qui se tira 
avec honneur d'un rôle, au demeu
rant asses simple, mais qui exige 
cependant cerUlnea quaUtés vo
cales et scéniques. Le charme juvé
nile et le caractère primesautier de 
Mlle A.O. Prolay. lui valurent une 
(ois de plus un beau succéa. socutr* OKS jardins POPtn-Al-

M m « T R«in J WCS DE ROUBAIX. — Pour ialr» sui- 
Citons encore Mmes L. Balgy. J . ^  instructions préfectoralss

Yîi' concsmant la distribution des plants 
fallly. et MM. Tuilier. Bagéne. Ma-|j  ̂ ponun«* d» terr». la Société d«s 
nelle. etc.. jardins populaires de Roubaix In-

Dirigé avec maîtrise par M. A. - "-
Lemaltre. l'orcheatre ajouU encore 
au succès de cette opérette.

A u  Centre d'iducation
jiAuaJjijj-L m» • n n r f i f  XOOO 'enfanu auxquels une distri- 
pnynqum mt »portn bution de gfttaaux. )ouca et irlan- 

du pwmorutel mntmtgnatU d i ^  se™ laiu  par ^  w ins  de
munlelDale avaci

A la (in du mois demiar s’ouvnUt..........  - ‘ ™
le Centre Régional d'éducation phy
sique et sportif pour les membraa 
du peraonnel enseignant. Il ra»»em- 
blait les stagiaires devant y séjour
ner un mois. Mercredi un peu 
avant midi, le Centre sera honoré 
par la visite de M. nn«pecteur 
d'Académie du Nor«L entouré de 
tous les inspecUurs primaires. Au 
début de l’aprés-mldi. les viaiteurs 
se rendront au terrain du Pont- 
Rouge pour y voir évoluer lea 
ftagiairea.

MAISON d e s " t r a m w a y s

LUNDI A 7 HlU lin  M

M A U R IC E  C H E V A U E R  

d a n *  P I È G E S
JlUDI É 9 H. M ét 7 H. M 

SAMIOl : ■ Lét Muaielera «u Olel

Sociétés et Comités

C A R N E T

NAI88AN0I. —  BERNARD a la lola 
d'»nnonc*r la naiaaanc« d* «on petit 
ir*r« JACQUES.

D * ta part de M. et Mme Rané 
MASQUELIER. ru* Nauonal*. à Blllv 
Manligny.

C«t avu tient lieu de {aira-part
B.777

ttrdlna ---- _
forma* sea membraa que les bons d* 
plsnu seront délivrés par l*a servi
ce* municliwux. Ces bons seront en
suite remis suz brigadiers d* chaque 
groupe qui le* f*ront parvanir au se
crétariat dans 1* plus bref délai. 
D'autraa inatructlona seront fournies 
ultérieurement : prix, mode et lieu 
de dlstributloti.

ÉTAT CIVIL 
NiUMance Je*n>MAri« D»n*ela* 

rue Montgolfier. 38.
Décès : Andrée BeavuMrt. 18 ans. 

rue de l* Perche. Port Brlet. 33.

WASQUEHAL 

L’instailatioB 

dn noaveaa Conseil munidpai
Dimanche, à 10 h 30. en la salle 

des (êtes de la mairie, »'est tenue la 
réunion d'installation du nouveau 
Conseil municipal de Wasquetaat 
Oette réunion était préaidée par 
M. Henrt Déuilleur. entouré des 
dix-huit conseillers municipaux et 
de la nouvelle conseillère, Mme Hén- 
ncqum.

Le procés-verbal de la précédente 
assemblée (ut tout d'abord ad<mté 

DétalUeur, maire, saluapuis M.
Mme HennequlL_____
meilleurs souhaits de bienvenue du

Le trafic du blé
Samedi, à 22 h. 10. à l'arrivée du 

tram venant de Lille, la douane 
de Roubaix-VUle a arrêté quinze 
«rangers qui transporUient en
semble 350 kilos de ble. La marchan
dise s été saisie et la transaction 
s'eet elevé« à 1.900 francs, plu» les 
frai».

Un concert de gala 

au profit des prisonniers

Nous avons déjk annoncé le con
cert de gsla orgamsé par MUe Em*. 
lienne Castelain. au bénéfice de di
vers groupemenu dentraide aux 
prisonniers et du Secoura national, 
et qui aura lieu le dimanche 21 dé
cembre. en la salle du caié Pan
dore. rue Pauvrée.

Après une première partie, au 
cours de laquelle se produiront, en 
plus des artistes déjk cités. Mlle 
Yvonne Parvacque. Mme Fernande 
Méau et M. Breyer. dont on con
naît tout le beau talent, les specu
teurs auront la bonne fortune d'ss
sister k la représenution d'une 
sélection du 3e acte de « Manon * 
de Massenet. qui sera donnee en 
costumes d'époque et dans des dé
cors appropriés, avec la participa
tion de M'.le K. Castelain (Manon). 
MM. B. HennebeUe (Des Orieux). 
H. Coussement (Lescaut) et M. Lo- 
llvier (De Brétigny). La mise en 
scène est de M. Marcelm. profes
seur au Conservatoire, sous la di
rection duquel ces jeunes artistes 
travaillent actuellement. Le piano 
d’aceompagnement sera tenu par 
Mlle Marie Dewindt.

Le spectacle commencera a 15

LA p r é s e n t a t io n  

d e s  a c t u a l it é s  a l l e m a n d e s

AU CASINO

Comme chaque dimanche 
Roubaisien» ont pu assister hier 
matin, en la salle du Casmo. k la 
projecti(m des actuahtéa aUeman
des dans latu- version ongmale.

La séance débuta par la presen 
UUon d’un documentatre réahsé 
d'excellente façon : « Jeunesse et 
beauté au cours duquel de char
mantes finlandaises en une dé
monstration pleine de grkce dé
montrent lo» bieniaits d'une cul
ture physique bien comprise

Ce furent ensuite les actualités 
dont le premier (11m était consacré 
k la septième semaine du combat 
de l'Est.

Après avoir suivi le Puehrer, chef 
suprême de l'armée au milieu des 
troupes, le film nous (it assister à 
une revue de diverses formations 
de volonuires étrangers.'

Puis ce fut une série d'intéres
sants reportages sur tout le (ront 
de l'Est et notamment sur les com 
bats de Smolensk.

En seconde partie, passait le film 
hebdomadaire qui débutait par la 
relation de quelque» événements 
importanU se déroulant dans le 
Reich : réception par le Fuehrer de 
M. Alfred Rosenberg. funéraUles 
nationales du général Udet, et doni 
la plus grande partte était consa
crée aux événonenu de I'Est.

Après l'avance des troupes ger- 
mano-fmlandaises en Carélie ce 
fut la prise de Tichvin k 200 kilo
mètres k l'est de Leningrad, tandis 
que des combats se déroiüent de
vant Moscou et que le cercle de (eu 
se resserre sur Sébastopoi. Ce (ut 
enfin une série de documenu im- 
preaslonnanu sur les combau en 
Afrique du Nord.

Cest ainsi que »'est terminé, du 
moins en ce qui ccmceme les repré
sentation» prévues pour 1941. le 
cycle hebdomadaire des actualités 
allemandes.

luln et lul adressa les

C O L I S Ë E

Lundi. Mirée è 7 h. »é. Oémlére dé

« VOYAGE DE NOCES A  3  »
A PARTIR D E  SAM EDI PROCHAIN

D I A M A N T  N O IR

heure» SO et la saUe sera chau((ée.^,
Lw place» s enlevent rapidement,

ConseU municipal tout entier.
On sait que Mme Hennequin sera 

chargée du développement des oeu
vres sociales dans la commune et 
pour ce (aire. eUe pourra compter 
sur le concours précieux des mem  ̂
bre» de l’assemblée municipale.

M. DétaUleur annonça encore que 
M. Louis Selosse, en tant que 
conseiUer municipal, repréaentera 
les groupements de famiUes nom. 
breuaes. undi» que M. Victor Ho
noré sera porte-parole des groupe- 
menu professionnels et le Conseil 
municipal se promet d'apprécier 
leurs suggestions afin de les aider 
k réaliser les projeu qu’ils auront k 
soumettre.

Ensuite. M. DétalUeur adressa ses 
vifs regreu aux anciens oonseiUers 
municipaux qui ne siègent plus au 
sein du ConseU municipal. Ce sont : 
MM. Paul MarquiUy. Jules Bonte. 
Arthur Debaecke. Maurice Dumont. 
Moïse Lauwarier et Henrt Desru 
maux. M. le Maire se fit l’inter 
iréte du ClkinseU pour les remercier 
Je la collaboration précieuse qu’lls 
avalent prêtée durant de longues 
années k l'administration munici
pale.

M. DétalUeur termina son allocu
tion en souhaitant que dans l’ac
complissement de ce nouveau man 
dat s’ouvrant dans une période par
ticulièrement difdclle, le Conseil 
municipal donne l’exemple de 
l’union a(in de travailler utilement 
aux intéréu et au bien-être de la 
population de Wasquehal.

11 (ut ensuite procédé comme suit 
k la nomination des diverses com' 
tAissions municipales :

Finanow j MM. Vandeputte. Noé 
Deuwllle et Cocheteux.

Hygüne «t «Mivrw aaeialw t Mme 
Hennequin. MM. Selosse. Honoré et 
Loviton.

Travaux t MM. Dubus. Bemard. 
Vanholderbeke. Liagre. Delbare et 
Noclain.

Sealaira i MM. Brlsac. Leclercq. 
Monsigny et Mme Hennequin.

LA SSANCE AOM INItTRATIVC

La distribution du Mt. — Le
(Conseil étudia ensuite la question 
délication de la distribution du lait 
et décida d’intervenir aupréa des 
(ermiers. aiiui qu’auprès du comité 
de répartition pour que le» habi
tanu de Wasquehal pui»»ent rece
voir une meilleure répartition.

Jardin» auvriars. — Sur l’inter
vention de M. Jean Vandeputte. 
l'asaemblée étudia encore l'intéres 
santé question de la prime de créa 
tlon des jardins ouvriers ainsi que 
la possibilité d'attribuer quelques 
Jardin» aux priaonnier» de guerre 
rentrés récemment de captivité.

Arbra da Naél. — Sur la demande 
de Mme Hennequin. le Conaeil mu
nicipal décida que la (éte de l'arbre 
de Noël du Maréchal aurait lieu le 
28 décembre, k 14 b. 30. dan% toutw

l'aide du Seooura national
Kn (in de réunion. M . EmUe Le- 

sa((re, ancien adjoint, aalua Mme 
Hennequin et remercia M. DéUil- 
letir en l’assurant du dévouement 
de tous les collègues du Conseil 
qui »’e((oreeront de travaiUer avec 
lul en étroite oollaboratlon. M. Le 
•affre demanda d'envlaager la créa 
tion urgente d’un nouveau cime 
tière et M. DétaUleur. ainai que lw 
membrw de l’a»»emblée ae ralUè- 
rent k cette proposition en a((lr 
mant qu’il éUlt sage de prévoir 
l'acquisition d'un emplacement plus 
vaste, le cimetière actuel étant net 
tement insuKlsant. ün avis (avora 
ble (ut donc dooaé k cette proposi 
tion afin que cette question aolt 
mise k l’ordre du jour dana une. 
prochaine asaemblée. après avis de 
la commission des finances.

I N t C R im O N S  
POUR LES PLANTS 

OE POM M ES  OC TERRE

Les exploitanu de jardins, ou
vriers, industriels, ruraux ou (aml- 
liaux désirant obtenir des pianu 
de pommes de terre destinés exclu- 
atreneat k la production (amiUale 
pour l’année 1942, peuvent se (aire 
inscrire dans l’ordre suivant : pour 
le Centre, saUe des (êtes rue Jean- 
Macé. mercredi 17 décembre, de 
8 h. k midi et de 14 k 18 h. pour 
les lettres A k F. et jeudi 18 aux 
mêmes beures pour les lettres O  k 
la (ln ; pour le Capreau. annexe de 
la saUe des (êtes rue de Roubaix. 
mercredi 11. de 8 h. k midi et de 
14 k 18 b. pour les lettres A k F, et 
jeudi 18 aux mêmes heures pour 
les lettres O  k la fin.

Se munir de la carte d'alimenta
tion. Chaque bénédciaire de cette 
distribution se verra retirer en 1942 
une carte d’approvisionnement par 
are cultivé en pommes de terre.

La retraite dw  anciens eambat* 
tanU de M  ans. — Les A. C. de la 
guerre 1914-18 atteignant l'kge de 
bénéficier de la retraite gouverne
mentale. c'est-k-dlre nés jusqu’au 
31 décembre 1891. pourront, par 
suite de la suppression de la per
manence mensuelle de la Frater- 
neUe des A. C. du Centre, faire éta- 
bUr leur dossier k la Mairie, 3e gui
chet Les intéressés se muniront de 
leurs pièces mUitaires. acte de nais
sance et carte du combattant. On 
sait que cette retraite est de 500 (r. 
par an et qu’eUe est portée k IMO 
(rancs dès l’entrée du bené(iclalre 
dans sa .56e aiinée

Etat CivIL — Publieatian.— Han- 
notte Georges et Marie CaUens.

C R O I X
LES COMMANDES DE CHARBON

L’inscription des commandes de 
charbon se poursuivra dans l'crtlre 
suivant : Mercredi 17 Décembre 
Secteur N» 1. Salle des ConsulU- 
tlons. rue de Valmy. pour les rues 
AUumette. Valmy. MuUiouse. Fai- 
dhert>e. Paul-Bert, Baudln. Hoche. 
RaspaU, Briqueterie. Claude-Ber- 
nard. Favreull. Presbytère. Rie». 
Trois-VUles.

Jeudi 18. même lieu d'inscription, 
pour les rues ; Ogiers. 184 ^ la (in 
179 k la (in. MakeUerie, St^Venant. 
Belfort

AVIS AUX COMMERCANTS
Les commerçanu ayant reçu des 

bons ou des jetons émis par le 
Bureau de bienfaisance, en échange 
de marchandises, sont Invités k se 
présenter, s'ils ne l’ont déjà (ait. 
demain mardi, de 14 h. k 16 h., au 
siège du Bureau de bien(aisance, 
place de la RépubUque. en vue du 
remboursement.

Les bons et Jetons non rentrés le 
16 Décembre, .ne seront plus rem
boursés par la sulU.

ConanlUtlona des nourriasoos. — 
Las consuIUtions des nourrissons, 
suront lieu Mercredi 17 Décembre 
de 15 k 16 h., k la Matemité. 
5. avenue Delory.

Vaccination antivarloUqnc.— Une 
séance de vaccination antivariolique 
aura lieu demain, Mardi 16 Décem
bre. de 9 b. 30 k 10 b. 30. au Dia- 
penwlre de la Mairie.

Contrôleur des Contrtbntloni. — 
Le CtMitrôleur des Contributions di
rectes recevra k la Mairie. Met  ̂
credi 17 Décembre, de 14 k 16 h.. 
les contribuables qui auraient dee 
réclamations k présenter ou des 
renseignemenu k s^clter.

W A T T R E L O S  

Attribntiois Ai Maire 

et des Adjoints

Le Maire, en vertu des pouvoir» 
qui lui sont conlérés par la loi du 
5 AvrU 1884. et en conformité de la 
lot du 16 Novembre 1940 portant 
réorganimtion dea 0>rpe munici' 
paux, et après déUbératlon du Con
seil municipal en date du 7 Décem
bre dernier, a prts un arrêté ocgaiü- 
sant les (onctions qu’il a déléguées 
aux ConseiUers municipaux. MM. 
Domier Louis, D ’Hondt Albert, Du
thoit Oeorges et Delannoy Théo
phile.

Attrlbuuom du Maire. —  Nous 
nous réservons les attributions sui
vantes : Direction générale. Person
nel. PoUce, Relations extérieures.

ikwiiunce pubUquw.le» éoolw Ubres et pubUquw de ________________
Waaquebal qiU grouñnt plu» de cbaritablea. Gontantieuz. 

■ ixquek ui ..........  . — -DéléomUtm» é M. Louit Domitr, 
!•' CanteiUtr murueipaL — Nou» 
déléguons M.  L. Domier, 1« Conseil
ler municipal, aux (onctions rele
vant de» serviow suivanU : Finan- 
tea. Octroi ct Pesage public. Drotu 
de placw. Contributions et uxea 
diverses. Ravitaillement et Produc
tion agricole.

DMffatlont à U . Albert D ’Hondt. 
2« Consoiter maKleipal. — Nou» dé-l 
léguons M.  Alb. D ’Hondt *  ConseU-̂  
ler municipal aux (onctions rele
vant des «ervices »ulvanU : BAti- 
menu. Voirie. Eclalrage pubUc 
Tramways. Hygiène. Ebouage. Oime- 
tlere. Pompes funèbres. Abattoir e*. 
Inspection dea viandea. Service des 
Eaux. Bains-Doucbe». B»pierre. Syn
dicat des Commîmes. Défense pas
sive.

DéléçaUont à M. Otorgtt Duthoit. 
• Contemer municipaL —  Nous dé

léguons M. O. Duthoit. 3* Oonwiller 
municipal, aux f<mctions relevant 
des services suivanu : Instruction 
pubUque. Caisse des Ecoles. Canti
ne» scolaires. Fête» pubUques et 
Sociétés, Education générale et de» 
Sports.

DéUgationt à M. Tfiéophile De- 
tennoy, <• ConteiHer municipal. — 
Nous déléguon» k M. Th. Delannoy, 
4* Conaelller municipal, aux fonc
tions relevant dea services sulvanU; 
Œuvres sociales. (Chômage. Place
ment, Assurances Sociales. Habita
tions k bon marché (Service loca
tions).

HALLUIN 

Allocations nntitaires
Aujourdliul mardi, clôture des 

Inscriptions pour la révision des 
AUocations militaires.

Doivent se présenter k la Mairie, 
lea beniflcialres du  N* 1.401 k la fln- 

A L X  eTR.4NOERS 

plupart des cartes d'identité 
d'étrangera arrivent k échéance le 
31 Décembr* et doivent étr* renou- 
Teltaa avant cette date. Im  intérea- 
*«* sont invltéa k aa préaentar au 
coœmlaaanat da polie« déa ca jour 
où U» recevront tou* les renaeigne
ments concemant ce renouvellement.

La Uxe normale est de 400 (ra 
la taxe réduit* est d* 100 ir». Le* 
étranger» qui négllceralent de pro
céder a ce renouvellement paieront 
une pénalité de retard d* 100 ou 
35 (rs par mols ou fraction d* mota 
en retard. To uU  caru périmé* eat 
aana aucune valeur

Comité d'Entr’alde aux prisonnier*.
—> Ce mardi moir. «u 43 ru« Jean-
Jaurès permanence de 16 k 18

Coin de terre Halluinols. —  C* 
mardi, permanence ouvert* ru* Oua- 
tsve-Desmettre, de 8 h. à midi et 
de 16 k 18 h., pour tous renseigne
ments auz socieuiras.

RONCQ
AL4X>CAT10NS AUX C HO M EC K 8
Le paiement des aUocatlona de 

chômage pour la périod* allant jus
qu'au 15 courant, se (era mardi 1« 
Décembre, d* 9 h. k 9 h. 30.

!U Ousuve. demeurant k L 
me, rue Victor-Hugo, qui le 27 
Srembre dernier a'eat fait remettre 
une aomme de 7.000 fr. par la plai- 
nante aoua le prétexte d’un besom 
argent pour l'achat de marchan

dises. Leleu n'a pas reparu k son 
domicile dêpuis cette date. Une en 
quête eat ouverte.

LE CHAPITRE DES VOLS

Des enquêtes sont ouvertw sur 
plaintes de :

M. Courgue Loul». 16. rue des 
Vieux-Murs, contre un inconnu k 
qui U aurait remis une somme da 
ISO fr.. il y a environ deux mois, 
pour l'achat de 100 kUos de bois 
casaé ct qui n’est pas reparu.

— MUe Bruchou Juliette, demeu
rant 4, rue de Tbion'vUle. pour vol 
d’une montre-bracelet commis U y 
k environ buit Jours dans la cham
bre meublée qu'eUe habite k la mê
me adresse.

— M. Créteur Charles. 38. rue 
Lafonuine. pour vol d'un lapin va
lant 170 (r.. commis au cours de la
juamaiwf Lft COUT Ût 800 Kfthi»
ution.

— Mme Bnmé Irène, femme 
Martin, demeurant k Wattignies. 
33, rue du ChevaUer-de-la-Barre, 
pour vol de son sac k main conte
nant 200 fr. et des pièces d'identité, 
commis Jeudi au marché de Wa
zemmes.

» h. et •  h. 16.
TAXES Sl'S LES TRA\SACTI0N8 

Cette perosptloa -sa (sra le mer 
credi 17 Décembre, d* 9 b. k 11 h., 
«u Café Suin. Débit d« Tabaoa. 
Place d* Roncq.

L  I L L E

LES NOUVEUES DEU VILLE
UN NOYC EST REPECHË 

Q U A IV A U B A N

Samedi, vers 12 h, M. Bonnet 
Kléber 58 ans. marchand de char
bon, demeurant 27, quai Vauban, a 
été retiré du canal de la Deùle, 
face k son habitation. Le docteur 
Duvet qui a examiné le corps, n'a 
relevé aucune trace de violence.
Mme Bonnet a signalé que son 
mari était disparu depui» Jeudi 
demier dans la soirée.

Pour répondre aux bruiU fanUl- 
sistes selon lesquel» M. Bonnet 
avait une assez (orte somme d'ar
gent sur lui au moment de sa dis- 
F>arition. disons que la victime (ut 
retrouvée en possession de plus de 
S.OOO (rancs.

L'enquête étabUe par M. le com
missaire de poUoe du Se arrondis
sement a permi» de conclure qu'U 
s'agit d'un accident. Le corps a été 
conduit k rinstitut médico-légal.

OES PARENTS BRUTAU X  

Des enquêtes sont ouvertes sur 
plaintw de ;

Mme Mlskiewicz Stéphanie, lem
me Vandaele. 26. chemin des Va
chers, contre sa tante, Mme Dela- 
cherie Victorine, demeurant 66. rue 
Chaplin, qui le 4 courant lul a por
té des coups.

— Mme Darmuzai Oermalne 
épouse Terrloux. 7. boulevard du 
Msrécbal-VaUlant. contre son mari 
qui lui a porté des coups, samedi 
dans la soirée.

CONFIANCE MAL PLACEE 

A porté plainte k la poUce, Mme 
Caumare Alice, femme Lécroart,
ISS. quai de l’Ouest. oontre un sieur 

SOURIS OE MAGASIN 

La nommée Denis Bva. veuve Fo
restier. 43 an», ménagère, demeu
rant k St-Amand-lea-Eaux, 49. rue vol de leur bicyclette.

LES COMMERÇAIITS 

RENDENT V lS m  

A  M. MARESCAUX, MAIRE
A l’occaaion da aa récenu nomi

nation de maire de la ville de Tour
ooing. l’Union syndicale dw com
merçanu déuuianu de Tourcoing 
«t le comité de l’Union des commer
çanu du centre, ont rendu viaiu k 
M. Mkreacaux. Us furent reçus k 
l'hôtel de viUe par M. le Maire, qui 
lw accuelUit avee sympathie.

M. Lovitcm. au nom de ees deuz 
organismes, exprima les sentimenu 
dM membres et donna l'assurance
k M. Mareacatix de leur entier con
eours pour servir les intéréu de la 
population tourquennoise.

M. Loviton manifesu le désir de 
voir réprimer avec une énergie plus 
grande les (auteurs véritables du 
déaordre que crée le marché noir.

M. Msrescaux remercia lw com
merçanu de leur démarche spon
tanée et de l'aide qu'Ua lul promet
taient. A aon tour. U lea assura dc 
son entier dévouement pour Iw pro
téger. dans la mesure du possible, 
contre lw sgissemenu du marché 
noir.

bier dunanotaa. k 18 ta., ca l'église 
N.-D. de la Marlière. sa première 
audition de SainU Oéeile.

Au oours de oette cerémonie. lw 
cboristw mter^tèrent. «ou» U  di
rection da M- F^çoi» Devrtège. la 
me»»e de Oouaod. k traU voix cga- 
tas. et la beUe partition da Beetho
ven. a Lea cieux céiètarent U  gloi
re ».

Les très nombreux mékunanw 
qui assistaient k oetu remarquaWr 
exécution purent godter tout c 
charme de la musique de C. Franck 
dans l’interprétation de « Panis 
Angelicus s, que cbanU k 1 offer
toire, M. O. Dwtailleur.

Cette messe était diu k l'inten
tion dw membrw défunU a( pri
sonniers de la chorale.

Avant la messe, la société avait 
déposé une geiHe de (leurs au me
morial des 9pfanu de la paroiaw 
moru pendant U  guerre 1914.

Pour oeux qui 
travaillent la terre, 
il n'y a pas de 
chômage.

T e s  fils auront 

toujours du pain et 
un toit.

de Condé. pour vol de marchandises 
diverses d’une valeur totale de 
90 fr-, commi» samedi daa» la ma 
tinée, dans un magasin de la rue 
Nationale, a été déférée au Parquet.

UN VOLEUR EST ARRETE
A.

quet
nisseur. demeurant k Haubourdin, 
12, rue de la Liberté, pour vol dîme 
fomme de 1.500 fr. commis en plu
sieurs (ois au préjudice de M. Ver- 
boken Joset^. 80 ans. menuisier, 
demeurant k LUle. 200. rue d’Arras 

Ces vols ont été oonunls dus 
l’aUUer du plaignant et dans son 
pardeaaus. au cours de visites que 
lui rendaient Foasart,

Une somme de 500 fr, retrouvée 
en possession du nommé Fossart 
a été remise au plaignant.

IL AVAIT FALSIFIE 
SES PAPIERS D ’IDENTITE 

Samedi, k 17 h., le gardien de ¡a 
paix Druon, de servioe dans 
cinéma, a surpris un jeune homme 
en train de fumer dans U  saUe de 
spectacle. En examinant lw piéoe» 
d'identité du délinquant, le gardien 
a constaté que oelui-ci éUit en 
posssesion d'une carU d'identité 
établie ou nom de Leclercq Roland 
né k Bissezeele le 30 Juin 1924 et 
d’un acte de naissance qu’U a re- 
vend^ué comme le concemant et 
étsU>li au nom de Leclercq René- 
Paul. né k LUle le 30 Mars 1924. 
mais portant le cachet de Bisse
zeele. Ĉ etU demière pièce est fal
sifiée d'tme (açon maladrolU.

Roland Leclercq. habitant Ran. 
chin, 64, rue Pasteur, sera dé(éré 
au Parquet pour (alslfication de 
piécea d'éUt clvU-

TRANSPOR T  DE DENREES 
RATIONNEES

Des procès- ont été dressés 
rencontre de :

Orillaert Gustave. 31 ans, ter
rassier. demeurant k Léde, pour 
transport de 5 kg. de blé et 10 kg. 
de pommes de terre ; Lajole Lu
cien. demeurant k Lauwe. pour 
transport de 3 kg. de blé et Jacquw 
Roger, demeurant k Warren, pour 
transport de 5 kg. de blé.

Les denrées salsiea ont été re
mises au RaviUiUement Général 

CHAPITRE OES VOLS 

M. Masbais Louis. 1. rue d'Amiens 
pour vol d’un coli» de tissu évalué 
5.000 (r., ccmimls mardi demier 
entre 12 et 14 heures, dans aes ma
gasins. — M. Ramakens Georges, 
41, rue d'AusterUtz. piour vol de son 
porte(euUle contenant ses pièces 
d'identité, commis samedi k 21 b., 
au débit de Ubacs, 7. Place RUiour. 
—  Mme Ho((man MargueriU. 
épouse Laurent, demeurant k Laa», 
32, rue du ChevaUer de la Barre. — 
M. Donweiter Robert, rue d Esquer- 
mes. 6. — MUe Gombert Marie, de
meurant k Lambarwrt rue Nicot. 
1. — M. Kolee^o Léon, demeurant 
k Baurgaa, rué Roger Salengro. 31. 
M. Couvlller» Pierre, demeurant k 
Laa», 6, Ctiemln de Tournai — M. 
Oulllatune Pierre, demeurant 30 bis. 
rjie des Toura. — M. Meerovich 
Claude, 45. rue de la Plaine, pour

E N  A V E Z - V O U S  

A  L A  M A I S O N  ?
Toate mère de famiUe etteathre dispose 

d*un lUeen de Brooebocure, l'arme la

G us peiseaBle et la pius maniable coatre 
grippe et la toos. Végétal 100 % . 

Broncnoeure cooTient à tout âge. Pré- 
▼ratiTftiMiit ou cvrativeaieiit« 
grands l*«aploi#it saos risques, 
gique« effets d^eengerttls et anti-micro- 
bièn. salut dee veies rmpirateires. sont 
dûs au chleb>sàU. plante rare d*Ai||érl«, 
décoBverle en 1819 par l'Abbé Blaac.

L'actuel ctué de Beni-Mered. boUniste 
éminstit, eut le double mérite de découvrir 
la plante qui domine la toux et d'eo sta* 
bill^ les sesHicim daas le Broocbocure« 
devenu le remède de la famille française.

Le Broaehodire «st livré «ous forme de 
sirop (14 fr. 90 le srmnd flacon) oo de 
gouttes oonccntréM (de

JEUNESSE et 
DYNAMISME
irtca aMi M»rwaaa» asIraN*» da

glandes d’animaux 

jeunss et vigoureux

dm daades m t  leo glawdooK sont 
k la baaa 4« tiattaaaaat o m f  » .  »»

P*-

____________brsBbwo iU«eti«e m  •
q«i meati« ke idla déttoat de j

übre M
¿reçu sur aotre èqui* 
digsetif et génital. 

lUT-dsmaado ami Ljib.
’ faub«»«

11.747

L E S  A U D IT IO N S  

D E  SAINTE- CÉCILE
CELLE OE L'HARMONIE 

MUNICIPALE

Une (oule nombreuse d'amateurs 
de musique religieuse se pressait 
hier matin, k 11 h. 30. sous les vas
tes voûtes de l'église Saint-Chns- 
tophe. où l'Harmonie Municipale,
donnait aous la direction de aon 
Cbei, M. Lucien Niverd. directetir 
du Conservatoire, une audition de 
Sainte Cécile, au cours de la mes&e 
qui était dite k l’intention <3t 
membres actKs. protecteurs et ho
noraires. moru au champ d'hon
neur ou prisonniers de guerre.

Une lois de plus les amateurs ne 
(urent pas déçus et l'Harmcmie Mu
nicipale s'est montrée k la hauteur 
de sa tkche.

Un programme d'une beUe te
nue avait été mis sur pied Aprèa 
l’ouverture de « Phèdre ». du popu
laire compositeur Massenet. <iul 
(ut magistralement enlevée, les mu
siciens Interprétèrent avec talent 
quelques pages particulièrement 
émouvantes de t Marie Magde- 
lelne ». drame sacré, du même au 
teur, et. pour terminer, la < Mar
che Solennelle », de Gabriel Piemé, 
aux accenu pathétiques.

Au cours de cette audltl<m. bien 
digne de la réputation flatteuse de 
l'Harmonie Municipale, les solistes. 
MM. A. Declere (clarinettiste). H 
Wittebolle (trompettiste) et H. Dea- 
sauvages (trombone), (irent appré
cier toute la mesure de leur beau 
Ulent.

Cette cerémonie était aussi don
née k la demande des Sous-O(fl- 
clers. k la mémoire de M Emost 
Mortier, et des membres actifs et 
honoraires décédés depuis la (on- 
dation de la société. Une pieuse 
pensée alla également vers ceux 
qui sont retenus loin de leur (ojrer, 
et tous les membres et sjrmpatbi- 
sanu S'éUient (ait un devoir d’as
sister k cette beUe cérémonie où on 
remarquait la présence de M. L. 
Marescaux. député-maire, entouré 
des membres de l'Admlnlstration 
municipale et dé la Commission ci
vile de l'Harmonie.

CELLE OE L 'ORPHEON 
DES TRAVAILLEURS

Dimanche demier. k 11 h. 30. en 
l'église Sainte-Anne, l'Harmonie du 
tBrun Pain et l’Orphéon des Tra
vailleurs ont (ait célébrer une me»»e 
k l'intenUon de leurs membres dis
parus et de leurs prisonnieT« de 
guerre, ainsi que des membres actifs 
et honoraires.

Au cour» de cette cérémonie 
l’Orphéon des Trarâilleurs, sous la 
direcüon de son cbef, M. Charles 
Duquesnoy. a exécuté le Kyrie, le 
Bénédictus et l’Agnus de la messe 
de Sainte-Thérèse. composée par 
M. Duquesnoy, durant sa captlviu. 
au camp de Sagau.

A l'issue de la mease. les chon»- 
te» interprétèrent l’In Paradislum 
de Lauridan.

Cette exécutkm montre k quel 
point est toujours cultivé l'art 
ral dan» la cité du Broutteux. et 
combien wt mérité la beUe répo- 
Ution de l’Orphéon dw TravaU
leurs.

CELLE DE L’ECHO 
OE LA FRONTIERE

Le populaire orphéon a donne.

Une visite au cimetiirm 

de M . L. Marescaux 

Maire
M. Léon Marescaux. maire da 

Tourcolng. wt allé hier après midi 
s'incliner au àmetière principal, 
devant le monument aux Moru da 
la Guerre, aux Victimes du Devoir, 
ainsi que devant les tambes dw 
anciena malrw de la viUe de
Tourcoing.

Avmx'vomm iu T

LE VERT mms
Souvenirs de jeuness* 

d’AlexatxJrs D U M A S

Ca récit charmant da «os 
pramiéras amours viani 

da paraîtra dans la

C O L L E C T IO N
D A U P H I N E
DEUX VOLUMES PA% MOIS

EDITIONS Dl M ONTSOUSIS
I, rv* Oma. PAIHS PdV̂  WBxr 

11.34S

Le concert ie  fila 

donné an Gymnase Mnnicipal 

an profit des pnsonniers 

a obtenn on beau succès
C'était hier dimanche, k 15 h., le 

concert de gala orgamsé par le Co
mité des Péte» des ruw de Menin 
et de la Latte, au profit des prison
niers.

Une foule nombreuse y assistait 
et U (aut dire que l'enorme sucoés 
qu'U remporu éuit en tous poinu 
mérité. Organisation parfaite, ar- 
tistw de Ulent. tout y était réuni 
pour la grande joie dw specuuuia.

Le programme copieux et varié.
1 même temps que très mtérea- 

sant. qui avait été mis.au point, 
retint l'attention de bout en bout, 
et il faut féUciter sans réserve les 
organisateurs.

De nombreux artiste* réputés de 
la région avaient prêté leur con
cours. Citons : Mmw HarlèiM Vil- 
ly. le rossignol de la chaasofl ; la 
petiu Myria. fantaisiste ; Alber
tlne Dutbott. diseuse ; MM. Cbar  ̂
lw Dewltte. basse chantant« ; Sé- 
verln Vandecastel. et André Upp». 
accordéonistes virtuoses ; A. Le- 
aaffre. chanteur de genre ; les 
Cler" Saff. dueuistw ; Adrien Ho
noré. baryton ; Victor Lepoutre, la 
fin diseur ; Dujard'. ténor.

Le Remos' Jazz, dans sw nou
veautés. chants, sketchw et arran- 
gemenu divers. apporU l'antrain et 
la joie nécessaire, tandis qu’un or- 
cbwtre symphonique de 25 exécu
tanu. soua la direetion d» U . Vers- 
chacve. charmait sw auditears par 
une Juste interprétation de qudquw 
pages populairea.

la
Pat Joies M A R Y
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L'e((et avait été terrible, (oudroyant 
Aux premiers mou, Moèb, surpris, 

avait paru ne point comprendre. Ce 
qu'U attendait, dw lèvrw de Claire col- 
léw contre son oreille, c'étaient dw pa- 
rolw d’amour, une promesse d'aban
don...

Ce n'était pas cet étrange ana thème, 
cetu mystérieuse menace.

Au (ur et k mesure qu'eUe parlait, la 
comprébension lul vlnt. 

n  poutsa un sourd cri d'épouvanU. 
n IC recula de la jeune (Ule avcc hor

reur, le visage décompoaé par un e((roi 
indicible, lw mains étenduw vers elle 
oomme pour ecarur de lui le (antôme 
qu'elle évoquait, le vieillard éont U en
tendait le 1* 1« lugubre, aous la prwaton 
de aes doIgU de (cr.

— Non, non I dlsaiUl.
Maia elle continuait., s’avançant vers 

lui- rendue plus courageuse par eette 
Ikcheté du meurtrier.

Bt elle lul redit deux foia :

c Le jour de u  vie où tu seras heu
reux... Souvien*-tol I »

Le comte du Tbiellay s’étalt levé, aan» 
plu» prendre de précaution» pour ae 
cacher, et U regardait la »cènc. toujours 
éclairée par la douce lueur lunaire.

Gauthier l’avait Imite.
Comme U n’était pas au courant, 11 

ne parvenait pas k comprendre et il 
regardait alternativement la Jeiuie (lUc 
et le oomte.

Oans le chemin creux, Moèb rklalt :
— Va-t’en I va-t’en !.. Je ne veux 

plus te voir., jc ne veux plus t’enten- 
dre~ Va-t’en I ou Je féglangle !.. com
me J'ai falt de l'autre.

Claire, k demi évanouie, cwaya de 
s'ânfulr.

Mais pour la (rêlc enfant, c’était une 
émotion trop forte.

Blle serait tombée si Oauthier. »'élan
çant. ne s'étalt trouvé 1* pour la rete
nir. pour l'emporter dana »w braa...

Le comte lul dlt rapidement :
— Emmenca-)k- Retoumw vite au 

Cloa dw Noyer».. Aimea-la.- «t tActaw

qu'U ne rwte rien dana son wprit de 
cette scène tragique..

— Mats Je ne puis vous lal»»er aeul 
avec cet homme I

— Cet bomme e»t mon frère.. Je ne 
le crains pas... Il n'oaera rien contre 
moL. »

Et montrant le misérable, éperdu :
— Ou rwte, regardez I

Moêb, les Jambw briaéw, s'abattait 
sur le sol au même moment, avec de 
grands gwtw dw bras comme pour se 
retenir.

D w  cris étouffés soruient de sa gorge, 
que serraient dw contractions.

— A moi I Au secours t Je meurs I

Gauthier allait se précipiter, dana la
première pitié «le l'homme — du méde
cin — pour arracher cette victime, si 
crimlneUe qu'aUa fût, k la mort qiU la 
menaçait.

ThieUay l'arrita.
— Je suis ici le justicier I Je vous 

défends de wuver cet homme... Sa vie 
et sa mort m’appartiennent, k mol. k 
mol séiü !

Il kvait parlé avec unt de gravite 
tríate, maU en même tempa aveo une 
si étrange énergla, «ue Oauthier se sen
tit ▼aineu dorant taiL

Cependant il hésitait.
Le comte lui montra Claire évanouie :
— Cette enfant. aUé aussi, téelaate 

vo# soin».. Ne cral*ne»-vou» pas que is 
acène où elle vient de Jouer le premier
rMa n'adasa sur aoa carreau T . Frenes

garde, occupea-vous d'elle... Moi, je 
m'occuperai de celui-lk !...

C'était vrai. Claire aussi réclamait 
des soins empressé». Immédiate.

Gauhier la prit dana sw bras et em
porte ce fardeau précieux jusqu'au ruis- 
sesu de Vonne qui coulait dans le fond 
de la vallée.

Lk, U lk dépoaa aur l’herbe humide, 
puiaa de l'wu dans le creux de sw mains 
et rafraîchit le (ront brûlant de la jeune 
lUle.

Sw yeux éulent clos, et eUe ne don
nait pas signe d« rie.

Lk-haut. dana le chemin creux de 
l'ancienne route royale, le comte du 
Thiellay a'éUlt approché de Moêb 
étendu.

L'homme ne bougeait paa.
ThieUay ae pencha. a'agenouUla, écou

te s'U rwpirait La rwpirmtion était 
lente, oppressée, rauque. Parfois. eUe 
semblait cesaer complètement.* 

L’apoplexie terrawait 1« mlaèrable at 
le tenait dompte, dana aw grl((w mor- 
tellw. tenaillant »a gorge et son oceur.

Et TheUlay. pàle. mai» réaolu. décidé 
k na paa aeoourir eet homme, aUa »'ac
couder k un arbre, et regarda ce »pce 
taole en di»ant :

— Va-t-U mourir f 
L’autre giaalt ; le oomte (crma Ma 

yeux pour ne plu» votr.
U ne 8*810181» point, 
seulement, quoi qu'U (lt. queUe qoa 

fût sa réaolutkm de cbktler en ce Jour 
celui qui avait déahonoré le pur nom da

sa (amUle, celui qui avait eu toua taa 
«cw  et qui n’avait reculé devant aucun 
crime, ü repenaait. malgré lui, k oe qu’a
vait été l’en(ant d’autre(ola. aon irére'!..

Il rouvrit lw yeux pour échapper k 
cette vision.

Devsnt sw yeux ouverts, la vision re
parut, aussi nette, aussi troublante 

MaU U ne faiblissait pas.
L’homme qui gisait lk devait mourir. 
Longtemps U att«idlt dkns oe tragi

que silence.
Par(ois 11 se déUcbait de l'arbre con

tre lequel U s’étalt appuyé. Il renaît k 
ce oorpa étendu, mettait sa maUi aur 
aon coeur.

Le coeur battait toujours, (aiblement 
Bientôt même le corpa remua.
Len rement, par e((orte succeui(a. 

Moèb se soulevait. Ce (ut long. Un bras 
battait l’air, d’abord, puis l’autre. La 
tête remua, tas yeux regardèrent vague
ment, autour de lui, sans mteUlgeace 
encore. Puis les deux braa a’are-boute- 
rent contre le sol. et l’bomme essaya de 
•'asseoir. Lourdement, après dw e((ons 
fatigants, 11 y parvint, en s'socrocbant 
k une racine émergeant du talua de U  
routa. Bt alors. U poussa un profond 
soupir.

La poltrln» se dégageait 
La rie reprenait pciM«aaiiwi de ec ro

buste eorpa. ,
Tbiellay nc le perdait pas de ruc. 
Moib ne se sourenait pas enoore. cela 

éUit évident, car 11 rwuit lk, hébété, le 
fioat lounL S’U s'étalt souvenu, son pr*.

mier sentiment eût éte de oolêre et 
d'épouvante tout ensemble.

Il passa lw mains sur ton (ront. sur 
SM yeux, comme pour en chasser une 
Image horrible.

Puis, tas brss tendus dans ta ride, vers 
quelque chose d’inrlsible :

— Le (antAme I le (antâme I J’ai 
senU aon doigt glacé, là I là !..

Et U appuyait la main sur son (ront.
Il eut un ricanement sinistre...
— Je suis fou !.. Il n'y a point de fan. 

tóme.. Je n'ai rien entendu, mais J’ai 
peur.. Je suis lâche, lâche I

Il se souvenait de plus en nlus.
n  cherchait autour de lui quelqu’un 

(ju’il s'étonnait de ne plua voir.
Olle-là, c’étalt la Jeune fUle. disparue 

pendant awi rêve.
— Claire ! Où donc est-eUe »
Et tout k coup, aon regard s'arrête sur 

ThieUay. immobUe
n  le contempta longuement.
Puis, attiré, fasciné. U s’aranoa k pas 

chancelants.
n  se penche rers le oomte, qui ne 

baisse paa lw yeux.
Il le reconnaît

de l'Wprit qui empêcha 
[-frald. MdR> aa tnüüt par ima

Kt. dana la premièra surprise, dans oe 
premier déawdn 
tout sang-frald. 1 
exclamation aourda

— Mon frère I 
81 Tbiellay aralt pu douter encore, aw

doutw eussent dlspiaru pour faix« plaoe 
k l’affreuse, k l'épourantabla oertltuda.

—  enfin, miaérabta, tu riens d'aroucr 1

Moéb comprend qu'U ne peut plus s« 
dé(endre.

U  a un moment de faiblesse, de de
faillance.

Thiellay l'a saisi par le braa.
—  Vins ! dltJL
—  Oû me cooduls-tu T
—  Viens I
Et U l’entralne vers la chapeUe. p<niate 

d’un ooup de pied la porte branlante et 
disloquée. Il entre avec Moèb. rfana ta 
noir d w  ruinea.

—  Que veux-tu de mol f dit Motb «ui 
wt envahi par un frisaon de peur.

—  La certitude que tu ne commettraia 
plua d'autre crime...

—  Je te la donne.

—  Ta parole ne me suffit point.
—  Quelta garantta exigea-tu T
—  Ta mort t
De nouvwu le misérable w t seooaé de 

tremblcmenta.
—  Je ne veux paa mourir_
— Bt mot Ja te l'ordonne.-
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